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Préambule
________________________________________________

Après avoir confronté les différents documents fournissant des renseignements sur un cyclone qui
aurait affecté les Petites Antilles durant la saison 1817, il est bien confirmé que sa date de passage
sur les îles était le 21 octobre, et non le 25 comme le suggérait E. B. Garriott dans son mémoire
« West Indian Hurricanes », ni même le 21 novembre comme certaines chroniques l’ont indiqué.
Un journal de Strasbourg, le Courrier du Bas-Rhin, a indiqué par erreur cette date (tout comme le
Journal de Paris dans son édition du 3 janvier 1818) pour évoquer un « épouvantable ouragan qui a
semé la désolation dans les Antilles ».  Il  a précisé que ce serait  les îles  de Sainte-Lucie,  de la
Martinique, de la Dominique, mais aussi celles de Saint-Vincent et la Barbade qui auraient connu
« les plus grands désastres » (cf ANNEXE 1).

D’autres récits ou narratifs de cet ouragan ont pointé uniquement  la Martinique et la Dominique
comme îles ayant été les plus impactées, alors que Sainte-Lucie a subi aussi beaucoup de dommages
et de pertes. Il semble enfin que Saint-Kitts, comme les îles situées plus au nord de l’arc antillais,
n’aient pas connu de tels désastres. 

Suite à l’analyse de certains rapports circonstanciés sur les conséquences, sur l’état des végétations
et des bâtiments, on pourrait qualifier cet ouragan d’intense et de particulièrement pluvieux.

 Trajectoire possible du centre du cyclone les 20 et 21 octobre 1817
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Impacts et effets du cyclone sur la Martinique 
________________________________________________

Les premiers vents violents se sont faits sentir dès la seconde partie de nuit du 20 au 21, venant du
secteur Nord-est et alors que les nuages menaçants arrivaient aussi chargés de pluies. Le paroxysme
se passa en début de matinée du 21 octobre,  et les vents tempétueux durèrent jusqu’au soir.  Les
observateurs situés à Saint-Pierre, dans le nord-ouest de l’île, ont vu la direction des vents passer à
l’Est puis au Sud et même Sud-ouest lorsque le cyclone commençait à s’éloigner, avant de revenir
au Sud-est (cf ANNEXE 2).

De toute évidence, le centre de l’ouragan était passé au sud de cette localité.

Les dégâts furent terribles pour les habitats, les bâtiments publics ou militaires, dans les campagnes
pour les plantations dévastées, les arbres déracinés, la végétation hachée, en mer et dans les baies
pour le  monde maritime très éprouvé. Certains rapports  indiquaient  que « les  cantons  semblent
avoir été la proie de quelque violent incendie » ; ceux qui ont vécu un ouragan intense connaissent
cette comparaison en raison des arbres dépouillés, comme nus, les feuillages arrachés par l’extrême
violence des vents.

Les conséquences humaines furent terribles avec des marins ayant péri dans le chavirage de leurs
embarcations, des personnes ensevelies sous les maisons écroulées, dont beaucoup d’esclaves dont
l’habitat était si vulnérable.

Impacts et effets du cyclone sur d’autres îles  
________________________________________________

La BARBADE (cf ANNEXE 3)

Les dommages ne furent pas catastrophiques sur l’île, en dehors de quelques constructions légères
écroulées, quelques gros arbres tombés, et plusieurs  goélettes ou sloops échoués, certains brisés,
mais a priori  sans mort de passagers ni de marins. Il fut à déplorer pourtant la mort par noyade
d’un  ou  deux  esclaves  cherchant  à  récupérer  des  planches  de  toitures flottant  dans  une  mer
déchaînée. 
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SAINTE-LUCIE (cf ANNEXE 4)

Tous les rapports consultés ont confirmé les ravages sur cette île, maisons renversées, propriétés
perdues, cases des esclaves toutes brisées. Castries fut un monceau de ruines, comme les  autres
villes, Morne Bruce (l’actuelle Portsmouth) où la caserne militaire fut détruite, son gouverneur tué
dans  sa  résidence  écroulée  qu’il  n’avait  pas  voulu  quitter  à  temps,  et  Morne  Fortune.  Les
campagnes dévastées, dont les cannes à sucre fraîchement coupées et  dispersées, emportées par
l’ouragan, les moulins endommagés ou à terre. Les navires dans les baies ou les ports furent tous
jetés à la côte et les pertes furent innombrables dans le secteur maritime. Un certain nombre de
personnes périrent durant le passage de l’ouragan.

SAINT-VINCENT et les GRENADINES 

Le cyclone a été nettement ressenti à Grenade. Les vents de Nord-ouest ont soufflé fortement le 21
octobre au matin avant de tourner à l’Ouest, puis au secteur Sud, en s’affaiblissant un peu. Les eaux
pluviales très abondantes ont dévalé les collines, mettant à mal les moyens de communication entre
les  différentes  localités.  Un pluviomètre a même enregistré  une hauteur  de 9 pouces  (228 mm
environ) en 12 heures seulement, valeur exceptionnelle (cf ANNEXE 5).

De la même façon,  Saint-Vincent a connu des vents tempétueux de Nord-ouest dès le matin, ne
faiblissant que dans le milieu de l’après-midi. Ils furent accompagnés de grosses chutes de pluie et
ont levé une mer très forte qui a drossé à la côte de nombreux navires (cf ANNEXE 6).

Ces territoires auraient  donc connu les effets  d’une forte  tempête tropicale,  le  cœur cyclonique
passant plus au nord.

DOMINIQUE (cf ANNEXE 7)

Cet ouragan est venu un an après celui du 16 septembre 1816, et a détruit de nouveau entièrement
les récoltes en vivres sur les habitations, ce qui a provoqué des famines parmi les plus démunis, les
vents violents ayant causé de grands dommages aux bâtiments. La ville fut totalement inondée, est-
il rapporté aussi. Plusieurs personnes auraient perdu la vie.

GUADELOUPE (cf ANNEXE 8)

Une lettre du gouverneur de l’archipel datée du 24/10/1817,  issue de la thèse « Mémoire de mer,
Océan de papiers ... » de J.-S. Guibert, indique que la journée du 20 fut pluvieuse et que le vent de
secteur Est a commencé à se renforcer dans la nuit du 20 au 21, avant de finalement se calmer
durant  la  soirée  suivante.  Si  aucun  dégât  particulier  n’est  relaté,  on  déplore  la  mort  de  deux
personnes noyées à l’Anse à la Barque.
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Annexes diverses 
________________________________________________

ANNEXE 1 (retour au texte) : Extrait du bihebdomadaire alsacien « Courrier du Bas-Rhin » du 25 
décembre 1817

Page 5



ANNEXE 2 (retour au texte) : Extraits de revues et journaux concernant la Martinique

Extrait de « Cyclones m’étaient contés à la Martinique - 1635 à 1891 » de Paul Flament

Extrait de « Essai sur les ouragans et les tempêtes » de Joseph Lartigue
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Extrait du « Journal du Gard » du 24 janvier 1818
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ANNEXE 3 (retour au texte) : Extrait du journal « The Barbados Mercury and Bridge-town 
Gazette » dans ses éditions du 21 puis 25 octobre 1817, concernant la Barbade

ANNEXE 4 (retour au texte) : Deux extraits de journaux concernant Sainte-Lucie

« Journal de Paris » du 6 janvier 1818
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« The Barbados Mercury and Bridge-town Gazette » du 28 octobre 1817
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ANNEXE 5 (retour au texte) : Deux extraits de journaux concernant l’île de Grenade

Journal britannique « The Star » du 10 janvier 1818

 « National Register of Archives » du 12 janvier 1818
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ANNEXE 6 (retour au texte) : Extrait du « National Register of Archives » du 12 janvier 1818 
concernant Saint-Vincent

ANNEXE 7 (retour au texte) : Deux extraits de journaux concernant la Dominique

« Journal politique et littéraire de Toulouse et de la Haute-Garonne » du 1er janvier 1818
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Journal du Connecticut « The Times Connecticut » du 25 novembre 1817

ANNEXE 8 (retour au texte) : Extrait d’une lettre du comte de Lardenoy, datée du 24 octobre 1817,  
issue de la thèse « Mémoire de mer, Océan de papiers ... » de J.-S. Guibert)
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